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telle puissance de vie et de joie qu'ils veulent
reconstruire un monde nouveau... II y a de
jeunes garcons qui, sortant d'une maison de
detention oü ils ont purge une peine de plusieurs
annees, demandent, le jour oü ils sont liberes,
d'y rentrer avec la permission d'annoncer
l'Evangile ä leurs camarades encore internes.

II y a les enfants de la Republique de Moulin-
Vieux, et de beaucoup d'autres villages d'en-
fants. On se demande de quelles graces dispose
la Providence pour que, au-delä d'un passe par-
fois sinistre, puisse renaitre en eux tant de frai-
cheur, de joie candide, de force constructive...
Tout ce qu'ils font ou entreprennent (je pense
en ce moment ä ceux de Moulin-Vieux) est em-
preint de je ne sais quelle grace, d'un amour de
la beaute, de la vie, de la nature, que bien des
enfants gates par la vie pourraient leur envier.

Ces enfants sont un temoignage vivant. Ils
nous disent, sans le savoir: Aidez les autres!

ceux qui n'ont pas encore la chance que nous
avons, ce ne sera pas perdu...

Pour terminer, puis-je citer deux couplets
d'une des chansons composees par eux, musique
et paroles, chanson qui illustre leur calendrier
de 1950? Elle parle du camp qu'ils ont prepare
avec amour pour y inviter des enfants d'autres
pays:

Pourquoi bätir tant de maisons?
— Des murs, des toits, des plafonds, —
Pour d'autres enfants qui viendront,
Gentils, mignons, filles, garcons,
Soeurs et freres!...

Savez-vous ce que nous ferons?
— Des murs, des toits, des plafonds, —
Du pain, des fleurs et des chansons,
Des routes, des ponts, et des maisons,
Pour nos freres...

L'ARGENT, PROBLEME D'EDUGATION
Probleme qui ne cesse de preoccuper, et ä bon droit,

parents et educateurs! M. Louis Raillon y consacre dans
la revue frangaise «Educateurs» une etude suggestive d

laquelle nous empruntons les passages suivants. Notons
simplement que lorsque des chiffres sont cites, il s'agit
de francs frangais.

A quel äge faut-il donner de l'argent ä l'enfant? Pas
avant 7 ä 8 ans en tout cas. Pas avant que l'enfant ne
sache reconnaitre les pieces de notre monnaie... Encore
faut-il lui apprendre, patiemment, ä les reconnaitre; il
y a, comme cela, un certain nombre de choses et d'ope-
rations qui semblent toutes naturelles ä l'adulte et qui
ne le sont pas pour l'enfant. Meme les philosophes qui
admettent les idees innees ne comptent pas parmi cel-
les-ci la connaissance des monnaies. En outre, l'enfant
est ä la merci d'une foule de pieges insidieux: comment
se fait-il, par exemple, qu'un billet crasseux soit l'equi-
valent exact de cette belle piece de cinq francs? La
logique enfantine n'est pas la notre; il faut y penser.

Ces connaissances pratiques etant acquises et ro-
dees, peut-etre par l'usage contröle des commissions
faites par l'enfant (lui montrer l'occasion qu'il a ainsi
d'apprendre), un jour viendra oü l'enfant pourra avoir
quelque argent sur lui. Ce sera probablement plus tot
ä la ville qu'ä la campagne. La somme sera raisonnable
(on voit des enfants de 12 ans porter 1000 francs fran-
gais sur eux ou davantage; c'est excessif), mais eile sera
la propriete de l'enfant.

Vous aurez peut-etre peur de vous lancer ou, plu-
töt, de lancer votre enfant avec un peu d'argent. Com-
mencez en profitant d'occasions limitees, telles qu'une
kermesse ou quelques jours de vacances, le Nouvel An,
puis elargissez progressivement.

Qu'on lui propose (toujours en vue de l'aider ä agir
un jour par lui-meme) de rendre compte de l'emploi
de son argent; c'est un excellent moyen de faire refle-
chir l'enfant sur le choix qui preside ä ses depenses.

Mais, de grace, que cette reddition de comptes ne soit
pas l'occasion reguliere de reproches amersl Certes, des

paquets de bonbons figureront regulierement, pendant
un certain temps du moins, sur le petit carnet; mais
un jour viendra, plus vite qu'on ne croit, oü ils s'espa-
ceront; l'enfant achetera des crayons, des cahiers, des

instruments de travail. II fera des cadeaux '(souvent
d'un goüt douteux, mais c'est une autre affaire!). Vous
aurez, sans doute, la joie de voir votre enfant capable
de generosite. Peu ä peu, il depensera moins, ne cedera
plus ä toutes les sollicitations des vitrines. II reflechira,
il calculera ce qu'il peut acheter avec ce qu'il a: c'est-
ä-dire, en langage d'adultes, qu'il apprendra ä faire son
budget (probleme, ä coup sür, plus interessant que
ceux de l'ecole et qui, par contre-coup, risque meme de

rendre ceux de l'ecole... interessants!).
Si vous avez su etre, dans ce domaine comme dans

les autres, loyal avec lui, il finira par vous demander
conseil.

Vous craignez peut-etre le gaspillage? L'experience
prouve qu'une teile methode le previent. Habitue ä

reflechir sur l'utilisation de l'argent qu'on lui donne,
l'adolescent en arrivera rapidement ä decouvrir, en son

pere, l'homme qui travaille pour toute sa famille, au

prix d'un labeur penible et cependant regulier.
Je me souviens de ce gargon de 16 ans qui, decou-

vrant ce que son pere gagnait, voulait renoncer ä ce

qu'on lui donnait chaque mois comme argent de poche.
«Depuis si longtemps, disait-il ä ses parents, non
contents de me procurer l'essentiel et de payer mes etudes,
vous me donnez encore de l'argent ä depenser bete-
ment...»

Le pere travaillait tard dans la nuit. II s'etait par-
fois demande si sa methode etait sage; si les billets qui
partaient ainsi n'auraient pas mieux servi autrement...
Depuis ce jour, il a la certitude d'avoir fait, pour son

fils, le meilleur des placements.
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